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. ~«CeSmarches sont une opportumte
pour l'école de retrouver du sens»

Adeiaïde Charlier, élèvE' du collège re leur enfont en \'oiwl1' jusque dans
LE RÉSUMÉ et figure du mouvement côté fran: la mur, ils le Jerail!IlL 011 propose le

cO phone. LRsjeudis m1ptlrexf'IlIple Il covoiturage, mais ça nt' pmld pas
est très important pour les rhétos d'être l'nrorell. ki COInml' ailleurs,l'~quipe
l'II dasse, d'uutT'i's an11t'es se mobilisent "éco-team.. instituee dl' longue
plus.JJ date par l'école et qui réunit des

profs et des élèves gagne en dyna-
misme. lIOn cr land un challenge par
Spmal11l', par classe, explique
Adélaïde Charlier. Par exemple: faire
un repas local à la maison, ou prendre
une gourde plutôt qu'une bouteme l'n
plastique.1I Mais l'établissement a
aussi ses propres chantiers à mettre
en place s'il veut rester cohérent
avec la démarche: «Dalls œtte école,
on rI Wl problème de chauffage - il
reste allumé en pennanetlce, que/ que
soit le temps - t'€tait quelque rhoSl! à
voir plus tard. c'est devenu Ulle priori-
tbi, poursuit la collégienne. Son
directeur abonde: ((Qui osera
demairl, dans lt!5 plans de pilotage
(objectifs de récole pour six an~,
NDLR), ne pas Jaire du climat une pn-
mité?»

Les marches pour le climat
sont un terrain p6dago-

gtque fM'tHe. Quand ils ne
sont pas au,,;manifs - qui
ont réuni 12.500 manifes-

tants a Bruxelles et 15.000 à
Liège ce jeudi, les élèves

sont plus attentifs en classe.
constatent certains profs.

O'autres envi.sagent •
••• dB lMI"Che8 du jeucI

une 8OI'tle KOIaIre.

FRé>ÉRlc ROHAm'

n est directeur depuis vingt ans, il n'a
évîdemmentjamaisvu ça et c'est fier
de la maturité de ses élèves qu'il ac-
compagne leur démarche. «1!spas-
se,,! de la théorie drmorratique il la
pmh'que démocratique#>, se réjouit Sté-
phan dl" Brabant. au collège NotIe-
Dame d'Erpent (Namur). Dans son
école, la participatio.n au m~uve:
ment de!i manifestatIOns du JeudI
pour le climat est d'environ un tiers
des élèves du dernier niveau. «Cela
va-t-il durer? Je penst,>qtle oui", pour-
suit-iI. Et c'est âses yeux une chance
dt' pouvoir accompagner ce mouve-
ment.

A Erpent, un dialogue est mis en
place avec les élèves, qui ont écrit
eux-mêmes aux parenl:5 pour leur
expliquer le sens des manifestations
du jeudi. «Mais an s'est mis bien d'ac-
eard qu'ils doivent rester responsables
de leur srolarité», poursuit le direc-
teur, S'il faut parler d'accompagne-
ment pédagogique de ces marches,
Il' premier rôle que s'assigne l'école
est là: encourager la démarcht' ci-
toyenne mais alerter sur te risque
qu'elle peut faire pesersur la réussite
scolaire. Carotter n'a pas les mêmes
conséquences poUl' tout le monde.
Ladirection se montre donc encou-
rageante.IiOI! a FUune discussion IWJ-

di sur la manière dont on pouvmt rem-
plir 125 nleS SOIlS mettre, notT!' all~€f l'~

pf!ril et on a convenu qu on OrgaI1lS~l!
urle tournante, exphquc de Son cote

COnscience mutuelle
Mais si l'école encourage discrète-
ment le mouvement de désobéis-
sance civile, c'est parce qu'elle y voit
lm terrain pédagogique fertile.
L'émulation réjouit le directeur de

l'établissement «C'est uneopporrnni-
tépour le monde dl' ['ica/l', pour les en-
seignants, de retroU\lfr un peu plus de
sells pour rr qll'ollfait dans les écoles,
estime-t-iL Les tn~es ont besoin de
comprendre.rai un prof de scieJlces qui
meditqu'il n'ajulIUlisvll alituntdl' con-
centratioll à son cours que ces jours-ci.
C'est extraordinaire! ••

Et si le~élèvèS peuvent être plus
motivés par le besoin de comprl'n-
dre, la mnscÎt'ntisation n'est pas.à
sens unique, à écouter Adelaïde
Charlier: /fIly a Ilne prise de conscience
des élèves mais aussi des professeurs,
qlli se rendent rompre de notre prur.lls
en parlent en cours, tanœlll des débats.JI

Des changements
concrets
Manifester, débattre, apprendre. Il
s'agit ensuite de traduire l'indigna-
tion face à l'immobilisme en
matière climatique par des
mesures concrètes. IiC'est important
de leur exp[iqurr que ta mobi/isatio?
pesst,> aussi par dl's gestt.>S ail quott-
diell, et que Juire CE'que fertaills fOl~t
déjà, comml' venir à vilo ou à trotti-
nette à l'école, c'est dfjà UII geste
important: crllX qui le fimt sollt en

quelque sorte des ambassadeurs dans
l'école", abonde de sOn côté Benoit
Bombaerts, professeur d'éducation
physique à Ganshoren.

Dans le collège d'Erpent aussi,
on cherche des débouchés pra-
tiques à la mobilisation, mais le
chantier de la mobilité n'est pas le
plus évident: les premiersqu'U faut
tonvaincre, rI' sonl les parents,
reprend Stéph:m de Brabant, o.r
"pour rertains, 5 'ils pOllvaiC'lIt c()ndur-

soutIen officiel
Peut-on pous5er la pédagogie
jusqu'à faire de la m~festation u~~
sortie scolaire? «ça n a pas en cure ete
fait chez nlJllS, mais quelques profs en-

visagent l'idée d'y alferavec un groupe
de classl!s», explique à Watermael-
Boitsfort le directeur du collège
Saint-Hubert, qui n'est pas contraire
à l'idée. Ailleurs,la démarche rel't~
délicate. À Ganshoren, Benoît Bom-
baerts souhaite, comme Une dizaine
d'enseignanl:5 de son école, aller r~-
joindre les ados dans la rue, "millS

I)otre direaion Ill' l'encourage pas et
IlOUS a un peuJaitprurde œcôté-Iù, l'ri
insistant sur [1' fait qu'on risqrœrait dC'
perdre des ~lèvesJi.expIiqUf'·t-U, sans
renoncer au projet. Sur Facebook.
un vaste groupe de profs a déjà
convenu de participer à la marche
du 14 février. Une démarche encou-
ragée à demi-mot par le Secrétariat
général de l'enseignement catho-
lique (Segec): dans une note en-
voyée aux directions. il prévoit l'op-
tion d'unl: participation aUx
marches IfdUIlS If.'cadre d'une activité
p~dl2h,rogique". Manifester p.our ap-
prendre, apprendre en m.arnfestant:
l'école bouillomle.
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«J"aJ un prof de
sciences qui me dit
qu"1I n'a jamais w
autant de
concentration à son
cou •.• que ces jours-c:i.
C'est extraordinaire!»
S"tÊfIl1AA DI: ilR.A8AN'f
DIRECTEUR DU COLLE::GE
NOTRE·PAME p'ERPENT
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